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ça FAiT COMBiEN DE
TEMPS QU'ON ATTEND

l'ARRiVÉE DE CES
BâTARDS ?

PEU iMPORTE…
aujourd'hui, ça 
N'a plus AUCUNE

importance.

…l'acier…

…ou le verre !

qu'importe le temps
lorsque ta dignité a été
arrachée par le feu…
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black city !

ville perdue au milieu de nulle
part dont la seule raison d'être… 

…est de servir de bureau de tri pour les 
sélectionneurs de l'armée de l'union.

une étape obligée pour
les futurs soldats…

…une manne inépuisable
pour les saloons…

…et les bordels.
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et parmi eux, le 
joyau de black city:

soyez les 
bienvenus, mes-

sieurs, à la maison
deveraux.

ici, vous trouverez
les plus belles
filles, les plus
sensuelles…

des petites, 
des grandes, des

minces, des grosses,
brunes, blondes 
ou rouquines.
TOUTES DIFFÉ-

RENTES...

il ne vous reste
qu'à faire votre

choix.

parmi les merveilles
de la maison deveraux,

il y avait…

« lES ANGES DE BLACK CiTY »

...mais toutes 
disposées à vous procu-

rer les plus grands
frissons !

la maison deveraux.
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l'élégante jodie,
que l'on disait
fille déchue de
la bourgeoisie
new-yorkaise…

l'irlandaise enna,
fraîchement

débarquée de
belfast 

via boston…

aussi douée pour
faire tourner les
têtes que pour

jouer au poker…

un corps de rêve
et des manières

de dame…

…avec une âme
de catin de la
pire espèce !

vas-y, salaud,
défonce-moi,

baise-moi plus
fort !



7

…ou recevoir
les plus gros

engins…

la mystérieuse
Éloïse, discrète,
qui ne rompait
son silence…

…que pour offrir sa voix cristalline…

…et ses cris de
chatte en rut !

mesde-
moiselles… 
ne bougez

plus…

des anges qui travaillaient
de concert, des fées 
aux dons inimitables, 

des déesses capables de
surmonter toutes 

les épreuves…

…du moins, le
croyaient-elles.
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mais un jour qu'on
aurait pu trouver
ordinaire comme 
tant d'autres…

JODIE, 
je peux te 

demander quel-
que chose ?

J'TE 
DÉRANGE 
pas ??

on t'a jamais 
dit de FRAPPER
AVANT D'ENTRER,

PHOEBE.

je voudrais 
te parler d'une

chose impor-
tante.

euh…si…
excuse-moi…

comme dans les 
instants qui précè-
dent la tempête, 
une légère brise 

se leva…
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bud !
jodie, je te

présente bud.
bud, jodie.

bud était 
un client mais main-
tenant c'est mon
fiancé, hihihi !.

et qu'est-ce
que nous veut 
monsieur le 

fiancé ?

paraît qu'vous
voulez causer

affaires ?!

tout à fait, mam'zelle jodie. 
chaque mois l'armée elle fait partir 

un convoi qu'est destiné comme qui dirait
à la solde des soldats. Qué'que fois par

train, qué'que fois par diligence. 
c'mois-ci y passe par chez nous, vous

voyez c'que j'veux dire ?

pas vraiment…
qu'est-ce qu'on a à
voir avec c'pognon,

beau brun.

ben, la meilleure façon 
d'dévaliser c'putain d'convoi, 
sauf votre respect, c'est 

d'frapper quand qu'ils sont l'plus
vulnérables. C'est-à-dire 

quand qu'ils sont ici.

une sale brise
du nom de…
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et comment 
vous faites pour
deviner qu'le
convoi va faire 
sa pause devant

chez nous ?

l'chef du convoi, un certain 
chadwich, c'est un drôle de 

coureur de bordelS, mam'zelle. 
sûr qu'si vous lui faites les yeux

doux, ben y s'précipitera 
dans cette turne.

et c'est là que 
j'sors mon gros 

pistolet pendant qu'il 
met le sien dans la 

bouche d'ma 
copine ?

non, non, mam'zelle jodie…
faut simplement qu'vous occu-
piez chadwick et ses acolytes
pendant qu'on s'occupe des

aut' convoyeurs.
le plus long-
temps qu'c'est
dieu possible.

la plus grande 
partie du convoi est 

faite d'jeunes recrues. sans
chadwick et ses potes, y 
sont comme des enfants 

perdus, prêts à…

j'comprends 
mieux, m'sieur bud,

mais c'est …

...s'qu'on les 
détroussère…
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comme vous voulez mam'zelle
jodie… mais permettez-moi

d'vous d'mander pendant encore
combien d'temps vous voulez

faire vot' si passionnant 
métier ?

vous resterez pas des anges 
toute vot'vie. paraît même qu'y'en a

des fraîches qui arrivent…

moi, qu'est-ce
que j'veux, c'est

vous aider à
vous faire une

retraite

c'est vrai, ça coûte cher la
liberté quand qu'on est

dans un bordel.

c'était pas con c'qu'il
disait le cowboy… 

même nous, on n’allait 
pas passer notre vie à
traire la soldatesque !

…non !
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Black City. Une ville de l’Ouest des
États-Unis surgie du néant. Centre
de tri pour les soldats de l’armée
nordiste, elle voit passer tous les
rebus de l’humanité prompts à
s’engager pour fuir quelque 
passé sordide. Dans cette 
antichambre de l’Enfer, 
il y a la Maison de 
Madame Deveraux et 
ses Anges, trois catins 
à soudards tentant 
de racheter leur liberté 
au prix de leur souillure. 
Un jour, une opportunité de
couper court à la fatalité et 
de faire la nique au Destin 
se présente.
Du moins le croient-elles…


